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Ecclésiologie et politique au XIVe siècle
1 LE séminaire  avait  pour  objectif  de  faire  apparaître  le  creuset  ecclésiologique de  la
pensée politique du Moyen Âge tardif. L’émergence d’un corpus important de traités
politiques  dans  les  premières  décennies  du  XIVe siècle  ne  peut  pas  simplement  se
décrire comme la constitution d’un espace de discours autonome. Au contraire, tout
propos sur le gouvernement civil est alors, corrélativement, une prise de position sur
l’organisation  des  pouvoirs  dans  l’Église,  qu’elle  soit  énoncée  de  façon  polémique,
apologétique  ou  laissée  dans  l’implicite.  Les  premières  séances  ont  présenté
l’expérience de la crise politique allemande des années 1920 comme lieu d’élaboration
des œuvres les plus marquantes du XXe siècle qui ont traité de cette articulation entre
ecclésiologie et politique, selon des orientations très différentes (principalement Carl
Schmitt, Ernst Kantorowicz et Walter Ullmann). Une étude parallèle des traités de Gilles
de Rome et Jean de Paris, engagés dans des camps opposés dans la querelle entre le Roi
de France et  le  pape Boniface VIII,  a  permis de mettre en lumière des conceptions
divergentes  de  l’enchâssement  de  la  communauté  politique  dans  la  communauté
chrétienne. Parmi les lignes de forces proprement ecclé-siologiques qui ont pesé sur les
débats politiques, on a montré comment la question de la pauvreté franciscaine pouvait
déboucher sur une critique de la médiation politique papale ; répondant à ces attaques
par une mise en cause du dogme de la pauvreté du Christ et des apôtres, Jean XXII en
1322 a ainsi relancé le conflit politique des décennies précédentes qui ne s’était pas
réellement éteint. On a également montré par quel cheminement Marsile de Padoue
parvient au même moment à des conclusions plus radicales encore, en proposant une
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lecture  de  son  Defensor  pacis  qui  associe  étroitement  ses  deux  volets,  politiques  et
ecclésiologiques. Le séminaire s’est clos sur une brève introduction à l’ecclésiologie de
Guillaume d’Ockham. Entre-temps, deux invités ont permis de prolonger ces analyses
au-delà du XIVe siècle : Olivier Ribordy (Fribourg) a présenté l’émergence de la théorie
conciliariste  chez  Pierre  d’Ailly,  dans  le  contexte  du  Concile  de  Bâle,  tandis  que
Frédéric Gabriel (CNRS) a exposé le rôle important que joue la référence au débat du
XIVe siècle dans les milieux gallicans du XVIIe siècle, dans lesquels ont précisément été
préparées les premières éditions de ces polémiques médiévales.
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